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INTRODUCTION
Peut-on établir une relation entre certaines habitudes de vie − 
activité physique, alimentation, consommation d’alcool, tabagis-
me – et la réussite scolaire? Voilà une question aussi intéressante 
que complexe qui, jusqu’à maintenant, a fait l’objet de peu de 
recherches, mais à laquelle nous avons tenté de répondre au 
cours des sessions d’hiver de 2004 et de 2005. Outre ces quatre 
habitudes de vie, nous avons analysé les mesures anthropomé-
triques, de composition corporelle et de condition physique des 
participants ainsi que leur sentiment d’efficacité personnelle 
par rapport aux habitudes de vie retenues. Notre étude a été 
rendue possible grâce à la collaboration enthousiaste de 1 467 
étudiantes ( 56 % ) et étudiants ( 44 % ) âgés de 17 à 20 ans du Cégep 
de Lévis-Lauzon.

Bien que notre étude ( Chiasson et Aubé, 2008 )1 ne réponde pas à 
toutes les questions, nous espérons qu’elle sera utile aux décideurs, 
aux planificateurs et aux intervenants qui savent que la réussite 
scolaire est multifactorielle.

La pratique régulière d’activités physiques favorise la concentra-
tion, un facteur lié à la réussite scolaire.

Ministère de l’Éducation, du Loisir et du Sport, Politique-cadre 
pour une saine alimentation et un mode de vie physiquement 
actif, 2007.

Les études sur la réussite scolaire accordent peu ou pas d’importance 
aux caractéristiques individuelles liées à la santé et aux habitudes 
de vie. Pourtant, il est de plus en plus reconnu que les habitudes de  

1 Notre étude a pu être réalisée grâce à l’aide financière du ministère de l’Éduca-
tion, du Loisir et du Sport dans le cadre du Programme d’aide à la recherche sur 
l’enseignement et l’apprentissage.

 
vie exercent une influence majeure sur le bien-être psychologique 
et physique et qu’elles peuvent influer, positivement ou négati-
vement, sur l’attention, la présence en classe, la vigilance et les 
apprentissages ( Bandura, 1997 ).

Depuis plusieurs années, la santé est devenue un sujet d’actualité 
dans les pays où la sédentarité entraîne d’importants problèmes de 
santé publique : obésité, diabète de type 2 et maladies cardiaques, 
pour n’en nommer que quelques-uns. Notre étude s’inscrit dans ce 
nouveau credo : celui de la santé.

Nous avons donc cherché à identifier des variables associées à la 
santé qui, lorsque considérées dans une certaine perspective, sont 
de bons indicateurs pour expliquer la réussite scolaire. Contribution 
modeste, mais novatrice, par rapport aux voies déjà explorées.

Au Cégep de Lévis-Lauzon, seulement 38 % des femmes et 49 % 
des hommes de 17 à 20 ans affirment pratiquer des activités 
physiques sur une base régulière.

Chiasson L. ( 2004 ) Sentiment d’efficacité personnelle, habitudes 
de vie et niveau de condition physique. Lévis, Cégep de Lévis-
Lauzon.

Le modèle que nous avons élaboré, afin d’associer les facteurs de 
santé aux facteurs de réussite, est la synthèse de deux approches 
écologiques : celle de Santé Canada dite socio-environnementale et 
celle de la réussite scolaire de Larose et Roy ( 1993 ), basée sur des 
logiques sociales.
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VARIABLES INDÉPENDANTES
Activité physique

Alimentation
Consommation de 
boissons alcoo-
lisées

Consommation 
de tabac

Perception de 
l’état général 

de santé

Activité physique

Mesures anthro-
pométriques et 
de composition 
corporelle

Mesures de condi-
tion physique

•Niveau de pratique

•Fréquence 
de pratique

•Perception du 
niveau de pratique

•Perception de  
l’intensité de la 
pratique

•Sentiment d’efficacité 
personnelle

•Poids corporel

•Taille en position 
debout

•Circonférence 
de la taille

•Indice de masse 
corporelle

•Plis cutanés (  triceps, 
biceps, sous-scapu-
laire, crête iliaque 
et somme )

•Aptitude aérobie

•Force de préhension 
combinée des mains

•Saut en hauteur 
sans élan

•Extension des bras

•Redressements assis 
partiels

•Flexion avant 
du tronc

•Perception de la 
qualité des habitudes 
alimentaires

•Sentiment d’efficacité 
personnelle

•Consommation

•Fréquence de 
consommation

•Nombre de 
consommations

•Perception 
du niveau de 
consommation

•Sentiment d’efficacité 
personnelle

•Consommation

•Nombre de cigarettes 
par jour

•Perception 
du niveau de 
consommation

•Sentiment d’efficacité 
personnelle

VARIABLE DÉPENDANTE
Moyenne générale au collégial

Au total, 32 variables indépendantes ont été mises en relation avec la note moyenne des participants. Nous avons également vérifié tous les effets 
combinés possibles ( 496 au total ) entre deux variables qui permettraient de rendre compte des différences entre les moyennes.

Résultats

Facteurs Hommes Femmes
Pratique d’activités 
physiques

Fréquence de pratique d’activités physiques +

Perception de l’intensité de la pratique 
d’activités physiques +

Mesures anthropométriquest 
et de condition physique

Poids -

Taille -

Pli cutané sous-scapulaire -

Force de préhension combinée des mains +

Flexion avant du tronc +

Alimentation Perception de la qualité des habitudes alimentaires + Perception de la qualité des habitudes 
alimentaires +

Sentiment d’efficacité personnelle 
par rapport à l’alimentation +

Consommation de 
boissons alcoolisées

Fréquence de consommation -

Nombre de consommations -

Perception du niveau de consommation -

Sentiment d’efficacité personnelle par rapport 
à la consommation d’alcool +

Fréquence de consommation -

Nombre de consommations -

Les résultats des hommes et des femmes sont donc présentés séparément, ce qui fut particulièrement 
révélateur en ce qui a trait, notamment, aux variables associées à la pratique d’activités physiques et 
aux mesures anthropométriques et de condition physique.

	+ : Lien positif
	- : Lien négatif



Des résultats parfois surprenants
L’analyse des données nous permet de croire que les habitudes de 
vie étudiées peuvent être utiles pour prédire la moyenne au collé-
gial. Si certaines variables diffèrent selon le sexe, il est intéressant 
de constater que l’alimentation et la consommation de boissons 
alcoolisées ont un lien significatif ( respectivement positif et négatif ) 
avec la réussite scolaire des hommes et des femmes.

Pratique d’activités physiques, mesures 
anthropométriques et de condition physique
Plusieurs chercheurs ont observé une relation entre la pratique 
d’une activité physique et de bons résultats scolaires. Pour certains 
chercheurs québécois, la pratique d’activités physiques constitue 
un déterminant facilitant l’apprentissage ( Kino-Québec, 1998 ), 
la concentration ( Laberge et coll., 2007 ), la réussite ( Tremblay, 
2006 ) et l’intégration scolaire ( Degranpré et Paquet, 2006 ).

Les femmes qui pratiquent des activités physiques six fois et 
plus par mois et celles qui perçoivent leur pratique d’activités 
physiques comme étant intense ont une moyenne collégiale 
supérieure.

Peu ou pas de chercheurs ont essayé de mettre les mesures 
anthropométriques en relation avec les résultats scolaires. En ce qui 
concerne les mesures de condition physique, la plupart des études 
portaient sur l’effet de l’obésité sur la réussite scolaire, un indicateur 
significativement corrélé avec des notes plus faibles.

Quoi qu’il en soit, il est tout de même surprenant que, dans la 
présente étude, l’activité physique ne soit pas liée à la réussite 
des hommes, d’autant plus qu’elle révèle un lien entre les mesures 
de condition physique et leur réussite scolaire. Toutefois, l’IMC, le 
tour de taille ( sauf lorsque combiné avec la fréquence de pratique 
d’activités physiques ) et l’aptitude aérobie ( sauf lorsque combinée 
avec le résultat obtenu au saut en hauteur sans élan ) n’ont pas 
d’effet significatif.

Chez les femmes, il est tout aussi étonnant de constater que certaines 
variables concernant la pratique d’activités physiques sont liées 
à la réussite scolaire, alors que les mesures anthropométriques, 
de composition corporelle et de condition physique, qui peuvent 
être perçues comme des indicateurs de la pratique d’activités physi-
ques, ne le sont pas. Soulignons cependant l’effet significatif 
de l’aptitude aérobie combinée avec le sentiment d’efficacité 
personnelle par rapport à l’activité physique.

Alimentation et consommation de boissons alcoolisées 
Même si des études ont établi des liens entre une saine alimentation, 
le fait de prendre un petit-déjeuner et les résultats scolaires, c’est 
généralement avec la sous-alimentation et l’insécurité alimen-
taire que des chercheurs ont trouvé des liens significatifs. Dans 
la présente étude, les femmes et les hommes percevant qu’ils ont 
de bonnes habitudes alimentaires ont des moyennes au collégial 
plus élevées. De plus, les femmes qui ont un sentiment d’efficacité 
personnelle fort par rapport à leurs habitudes alimentaires ont une 
moyenne au collégial plus élevée que les autres.

La situation est différente lorsque nous abordons la consommation 
de boissons alcoolisées. En effet, dans plusieurs études, le niveau 
de consommation a été considéré comme le facteur pouvant provo-
quer l’échec scolaire et l’abandon. Par ailleurs, l’échec scolaire a été 
identifié comme un facteur pouvant inciter à une consommation 
excessive d’alcool. Aussi les résultats de notre étude ne nous ont 
pas vraiment surpris. 

Les hommes et les femmes qui consomment des boissons 
alcoolisées quatre fois et plus par semaine ainsi que ceux 
et celles qui prennent 4 consommations et plus par semaine 
ont une moyenne collégiale inférieure à ceux qui consomment 
de une à deux fois par mois et qui prennent en moyenne 
de 2 à 3 consommations par semaine. Même constat pour 
les hommes qui perçoivent leur consommation comme étant 
élevée et ceux qui ont un faible sentiment d’efficacité personnelle 
par rapport à leur consommation d’alcool.

Consommation de tabac 
Tant chez les hommes que chez les femmes, il semble qu’il n’y ait 
pas de lien entre la consommation de cigarettes et la réussite scolaire. 
Ce constat va à l’encontre de notre hypothèse qui s’appuyait sur 
d’autres recherches où l’usage de produits du tabac était associé 
à de moins bons résultats scolaires.

Perception de l’état général de santé 
Ici encore, nous n’avons relevé aucun lien significatif avec la 
moyenne des notes des étudiantes et des étudiants. Pourtant, les 
résultats de l’enquête HBSC1 ( Boyce, 2004 ), effectuée auprès de 
jeunes de 11 à 15 ans, indiquent, entre autres choses, un lien positif 
entre la réussite scolaire et une perception positive de la santé et 
de la vie en général.

Interactions
L’analyse de la variance à deux dimensions nous permet de constater 
qu’il existe certains modèles où deux variables indépendantes 
nous aident à prédire la moyenne au collégial et nous donnent 
davantage d’information sur la réussite scolaire. Par contre, ils sont 
parfois difficiles à analyser ou incomplets.

Il semble que les hommes et les femmes qui pratiquent davantage 
une activité physique et qui consomment des boissons alcoolisées 
avec modération obtiennent des moyennes supérieures ou égales 
à ceux et celles qui ont de moins bonnes habitudes de vie.

La combinaison, chez les hommes et les femmes, de la pratique 
d’activités physiques avec certaines mesures anthropométriques, 
de composition corporelle et de condition physique influe sur leur 
rendement scolaire. Ainsi, l’interaction la plus importante pour 
« expliquer » le rendement des étudiants est celle qui existe entre la 
fréquence de pratique d’activités physiques et le poids. 

Voici quelques-unes des combinaisons étudiées qui nous semblent 
particulièrement intéressantes.

1 La HBSC Health Behaviour in School-Aged Children est une étude internationale, 
appuyée par l’Organisation mondiale de la santé, des comportements des jeunes 
de 11 à 15 ans par rapport à la santé. L’enquête a été réalisée par des équipes de 
chercheurs de 35 pays d’Europe et d’Amérique du Nord.
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Femmes
•Toutes les variables qui entrent en interaction avec les variables se 
rapportant à l’activité physique sont des mesures de condition physique : 
flexibilité selon le test de flexion avant du tronc, résultat au saut 
en hauteur sans élan, nombre d’extensions des bras, nombre de 
redressements assis et aptitude aérobie.

•Celles qui consomment des boissons alcoolisées 2 à 6 fois par semaine 
et qui ont une mauvaise perception de leur état de santé ont une 
moyenne inférieure aux autres femmes.

•Celles qui prennent 4 consommations et plus de boissons alcoolisées 
par semaine et qui ont un sentiment d’efficacité personnelle faible 
par rapport à la consommation de tabac ont des notes inférieures 
à la moyenne.

•Les effets combinés de la fréquence de consommation de boissons 
alcoolisées avec les variables « épaisseur du pli cutané du biceps », 
« perception de l’état général de santé », « flexibilité évaluée à l’aide 
du test de flexion avant du tronc », « résultat au saut en hauteur 
sans élan » et « sentiment d’efficacité personnelle par rapport à la 
consommation de tabac » permettent de rendre compte de leur 
moyenne.

Hommes
•Chez les hommes qui se perçoivent comme « actifs », consommer 
ou non des boissons alcoolisées n’influt pas sur la moyenne. Toute-
fois, ceux qui se perçoivent comme « inactifs » et qui consomment 
des boissons alcoolisées ont des moyennes plus basses.

•Chez les hommes qui ont une pratique insuffisante d’activités 
physiques, ceux qui ont une bonne perception de leurs habitudes 
alimentaires ont une moyenne au collégial supérieure.

•Les hommes qui ont un poids insuffisant ( selon leur IMC ) et une 
mauvaise perception de leur état général de santé ont une moyenne 
moins élevée.

CONCLUSION

Hypothèses 
Notre recherche a révélé des liens difficiles à interpréter. Par exemple, 
pourquoi les hommes qui pratiquent une activité physique 12 fois et 
plus par mois et qui ont un tour de taille excédant 79 cm ont-ils des 
notes inférieures à la moyenne? Les lecteurs seront peut-être surpris 
que notre recherche n’ait pas permis d’établir un lien plus ferme 
entre l’activité physique et le rendement scolaire au cégep. En fait, 
les déterminants de la réussite scolaire sont très nombreux, si bien 
que l’appréciation exacte de l’effet particulier des habitudes de vie 
pourrait nécessiter un échantillon beaucoup plus vaste. Par ailleurs, 
vu l’importance que les étudiants accordent à la réussite scolaire, 
il est possible que ceux qui n’ont pas de saines habitudes de vie 
compensent le désavantage qui y est associé par un effort accru, 
si bien qu’il devient particulièrement difficile de cerner comment 
le fait d’avoir de saines habitudes de vie peut contribuer concrète-
ment à la réussite scolaire.

Des actions à prendre
Nous proposons aux divers acteurs du milieu collégial d’agir sur 
les principales sources de motivation qui favorisent l’adoption de 
saines habitudes de vie : les expériences actives de maîtrise ou 
de succès, l’apprentissage social, la persuasion par autrui et l’état 
physiologique et émotionnel ( Lecompte, 2004 ). Par ailleurs, d’autres 
recherches permettraient de cerner quelques pistes d’actions pour 
valoriser de saines habitudes de vie concernant, notamment, 
l’alimentation et la réduction de la consommation de tabac. 
Enfin, vu le manque d’études à propos des mesures anthropo-
métriques et de condition physique, il faudrait assurer une veille 
permanente sur l’évolution de ces mesures chez les jeunes de tous les 
niveaux scolaires.
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